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Una nouvelle lecture de la serie luna¡re
dans les monuments mayas
Michael DAVot.p~
ABSTRACT
Por primera vez, podemos dar una lectura fonética de conjunto en Maya Chol, de
la serie lunar, gracias a nuestra nueva tabla silábica de 77 valores silábicos escritos
con404 signos. Incluso las expresiones chortís para las fases de la tuna recogidas por
R. Gimard en 1949 corresponden en gran medida a los glifos de esta serie.
INTRODUCTION
Notre nouveau syllabaire de 77 valeurs syllabiques notées par 404 signes
nous permet de proposer une nouvelle lecture de (‘ensemble de la série lunaire.
De plus. nous avons remarqué que les expressions pour les phases de la lune
données par R. Girard en 1949 volume 1 page 101 correspondent étroitement á
des glyphes de cette série soit:
Glyphe X 3 Ah poch
Ctyphe X 4
Glyphe E
t’ulah
Tul uh
U ch’oc kaba
la couvttrte
était assise
la tune asgise
son jeune nom
procbe de
proche de
proche de
(pec ka oh)
pochca uh
(la pleine lune)
turii uh
(la tune croissante>
c ok e oh
choc e oh
(la jeune tune)
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PRESENTATION
La plupart des séries initiales dans les monuments sont suivies d’une phrase
de 5 á 7 glyphes indiquant l’áge de la tune associée avec la date de la série
initiale do cycle de calendrier, la position de cette lunaison dans une demi année
lunaire et le nombre de jours dans la lunaison actuelle ou immédiatement
écoulée. Cette série a été étudiée par Teeple en 1930 et Thompson en 1950,
p. 237. Cet ensemble de glyphe a été dénommé Série lunaire ou supplémcntaire.
Ces glyphes s’intercalent entre la glyphe du jour et celui du mois.
Selon ces deux auteurs, la séquence des glyphes est la suivante:
Glyphes: E, 1), C, X, B et A auqucls 2 glyphes additionnels Y et Z son
oecasionnellement unsérés dans ceúe séquence.
Nous allons étudier séparemment chacun de ces glyphes en suivant lordre
cí-dessus. Mais auparavant nous avons recensé des expressions linguisti-
ques correspondant aux phases de la lune dans les groupes Yucatéques et Chol
ceux admis par la plupart des auteurs pour les textes des codex et des monu-
men ts.
EXPRESSIONS YUCATEQUES ET CHOL POLAR LES PUASES
DE LA LUNE
Pour rechercher les termes indigénes associés avec le cycle tunaire de 29
jours 1/2 nous avons utilisé pour le Yucatéque colonial, l’ouvrage d’Alvarez
1980 «Diccionario etnolingúístico del idioma yucateco-colonial» Vol. 1 chap. 1
Astronomía, meteorología, cronología. Pour le Chol Palencano nous avons
utilisé le dictionnaire d’Aulie et Aulie 1978. Pour le Chorti les vocabulaires de
Girard 1949 vol. 1 chap. 3 et de Wisdom 1950.
Nous avons réuni les expressions concernant le cycle de la tune selon notre
conception européenne des 4 phases lunaires dans le tableau suivant
Nauvelle lt,ne
Yucatéque Paní u jeune une Alvarez 1980 p. 103
Pat u jeune tune
I-Iok cali u sortie de la lune
Chorti Choke uh jeune tune Girard 1949 vol. 1
(ch’oc e uh) ~ lOt
Lime croissante
Yucaréque U Nachal u la inorsure de la lune Alvarez 1980 p. 103
Muchal se fair viejíle
Chorti Ixin e katu fin de la une Girard 1949 voL 1
p. 101
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Plenie lune
Yocatéquc Num caan u toute la tune céleste Alvarez 980
Oxtahun caan l3éme cid p. 103
Oxtahun caan u 1 3énie cid tune
tjiih u forte une
Yih u forle lune/tnaturité
Chorti Turu uh assise la tune Girard 1949 vol.
p. 101
lun e déc ccusNa, m le
Yucai=quc Tu mnuccan u elle se cache la tune Alvarez ¡980 p. 104
Ti mucal u elle sc cache la tune
Benei u sen va la tune
Benel u tu dicen s’en va la tune daus
le puits
ChorO Pcchca uh 1 une couverte Girard 1949 Vol.
(Poch’ca uhí p. lO]
Les translitérations linguistiques de R. Girard étant déficientes nous les
avons rapprochées dc celles de Wisdom 1950. Ainsi Girard en 1949 donne
l’e.xpression: péc ka uh (la picine lune). En fait J’expression doil étre transcrile:
poch’ ca uh (la tune couverte) correspondant á la phase de la une décroissante
et non de la pleine lune. En Yucatéque Alvarez 1980 p. 104 nous donne une
expression équivalente: Mucah u (elle se cache la tune pour la une décroissante).
De méme Cirard ¡949 note l’expression: choke uh (est chassé la tune)
correspondant á la lune décroissante.
En fait 1 expression doit étre lue: Ch’oc e uh (la jeune lune) associée avec
la phase croissante de la une équivatent au Yucatéque Paal u (la jeune tune)
notaní la nouvelle tune d’aprés Alvarez ¡980 p. 103.
Nous allons rnaintenant étudier séparemment chacun de ces glyphes en
suívant tordre donné par Teeple et Thompson 1950.
Nous avons utilisé le corpus des séries lunaires données par Thompson 1950
fig .36.37.
Glvphes E cID
Selon Teeple 1930 et Thompson 1950 p. 237-239., le glype D ndique la
lunaison achevée pour une période égale ou inféricure á 20 jours soit le nombre
de distance dc n jours (ou nuit ou aube) de la derniére lunaison,
Le glyphe E précéde le glyphe D. Les deux glyphes désigncnt le nombre de
jours lunaires supéricur it 20 soit de 21 á 30 jours. Nous avons noté 7 fonnes
différentes de glyphe D.
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lcr íype: cf. Planche 1
Palenque Rus 1 4:36.1016 NAIl CI-1’UH depuis le lcr (jour) de la divinc (tune)
II correspond au premierjour de la premiére phase lunaire (la nouvelte lune)
sebo Thompson 1950 fig. 36.37.
La superfixe 4 est lu: Nah (premier).
Le préfixe 36 et la forme anthropomorphe 1016 sont lus globalement: ch’uh
(divin) selon Caríson 1988 et Ringle 1989.
2éme type: cf Planche 1
Piedras Negras St~le 36 LV.713b.t81:24:126 CHAN HUL-ha-li(ya)
Chan l-lul-hal-i
Depuis 4 (jours} était arrivée (la tune)
Le glyphe est associé avec les coefficients: 2, 3,4, 5, 18, 19, 23, 26 et 27
selon le corpus de Thompson 1950 fig. 36.37.
L’élément principal JEt peul avoir la valeur logographique Huí (arriver)
selon Mc Leod 1 990 p. 1 52.
Comme 1’indiquent Mc Leod et N. Grube le méme glyphe I-Iulah (était
arrivé) est associé ayee des toponymes, á Caracol stéle 3 en B14 et CII ou des
visiteurs étrangers á Quirigua Autel L et Naranjo stéles 24 et 29.
Les suffixes et postfixes sont lus: ha-li(ya) soit-hali.
D’aprés Bricker 1986 p. 30, hali est un suffixe inchoatif imperfectif en
Yucatéque classique et moderne.
3éme íype: cf. Planche 1
Palenque Temple de la Crois X.740:24.126. LAIJUN bu-li (ya)
Lahun huli(depuis) 10 (jours) était arrivée (la lune)
Ce glyphe est associé ayee les coefficients: 5, 10, 19 et 25 selon Thompson
1950 fig. 36 et 37.
L’élément principal 740 est In Iogographiquement: HUL (tirer, arriver) et
syllabiquement: hu cf. Aulie et Aulie 1978 p. 69: Julel (arriver, parvenir)
Jul (tirer)
D’aprés le Cordemex p. 242, Hulel (arriver, présenter) ce gtyphe désigne
habituellement la naissance des chefs Mayas. lci il est tu syllabiquement: bu-li
(ya) hulil (était arrivé) d’ou la lecture avec le coefficient des jours Depuis x
(jours) était arrivée (la lune).
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4éme íype: cf. Planche 1
Quirigua Siéle 1< XI!683c:24:126 LAI-ICIJAN hu-li(ya)
talichan huli(depuis) ¡2 Uours) était arrivée (la tune)
Nous avons distingué 3 variants de l’élément principal 683 selon l’iniixe
présenté.
lorsque l’élément 683a présente un seul cerele il a la valeur: winic (20)
torsque l’élément 683b présente 3 petits cercíes it a la valeur togographique
HA’ (eau) et la vateur sytlabique: ha
-— lorsque t’élément 683c présente une sorte d’oeit ovoide it prend la valeur
logographique: H(JL (arriver) et syllabique: hu.
Ce dernier type est associé avec Les coefficients 7, 9, 12 et 23 d’aprés
Thompson 1950 fig. 36 et 37.11 est tu de la méme Íayon que le 3éme typc huli
(était arrivé).
Séme tvpe: cf Planche 1
Copan Stéte A XV:45:82EP:126. CHAN LAI-IUN bu-li (ya)
Chan Lahun huli
(depuis) 15 (jours) était arrivée (la tuné)
Yaxchitan Linteau 56 XI:45:683c: 126 BULUCH (ho) !-ttJL-y(a>
Buluch hoti
(depuis) It (jours) était arrivée (la lune)
Ce type est associé ayee les coefficients: 11,14 et 15 selon Thompson 1950
flg. 36.37.
Les deux variants présentes le superfixe 45 de valeur syllabique: bu selon
MeLeod et Grube (communication personnelle 1990). Soit daus le premier cas
la lecture syllabique: hu-ti (ya) et dans le 2éme cas la lecture logo-syltabique
(hu) HUL-y(a).
óéme tvpe: cf. Planche 1
Quirigua Stéle E 644:126/561:23 CHUM-y(a) CHAN (na)
Cóte Est Chumi chan
avaít siégé dans le cid (la tune)
Cette expression est plus rare et elle est associée ayee le cocificiente 30
désignant la fin d’une lunaison.
Celle forme est proche du Jer type: Nab Ch’uh Jer (jour) du divin
7érne type: cf planche 1
Yaxchitan Linteau 29 V.585a:126/739.120 HO’ BtX-y(a) WAH
ho hixi wah
(depuis) 5 (jours) était dressée (la une)
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En 195<), p. 243, Thompson a appelé ces 2 glyphes: Z (glyphe Bis) et Y.
Le premier glyphe V.585a.126 est íu HO’ BIX-y(a) l-lo’Bixi. D’aprés le
Cordemex p. 58, Bixi indique te temps écouté.
Le 2éme glyphe 739.120 est tu: Wah (dressé) selon 1< Taube 1989.
Cet élément 739 symbolise l’émergeance du Bien K de la carapace d’une
tortue.
Parfois le 2éme glyphe est remplacé par le glyphe 740:24.126 Huli ix
Palenque Temple de la Cxoix on le glyphc 683c.2. 126 Huli ix Yaxchillan Lintean
21. Nous pouvons donner un tableau récapitulatif des coefficients associés ix ces
7 types:
Types Lecture phonétique lére pliase 2éme pliase 3éme phasc 4énie phase
lunaire
LOt Nah Ch’uh
02 Hulhali 2,3,4,5 1519 23,26.27
03 1lulibi 5 It) 19 25
D4 1-lulihi 7,9 12 23
05 Hutihi II 14.15
Cbumi Chan 30
Dl BixiWah 5 II 16
Nous remarquons que les diverse expressions du glyphe D ne dépendent pas
des 4 pliases lunaires de 7,5 jours de durée moyenne chacune.
Glyphe C
D’aprés Thompson 1950, p. 240, le glyphe C indique le nombre de lunaisons
complétes (ou mois lunaire de 29 ou 30 jours).
jI semble étre un glyphe verbal comme le voyait déjá Keltey en 1976, p. 35.
II comprend 3 éléments:
— le coefficient de 1 ix 6.
— t’étément variable.
t’élément constant 713a.181 peut étre Hol-ah (était entrée) seton Mc Leod
1990 p. 89.
Nous atlons donner quelques exemples de lectures de ce glyphe:
Glyphe IC cf Planche 1
Copan Stéle N 48680:713a,l8l NAH 1-IOL-ah UT
Nah Hotah ut
ta lére entrée de t’oeit (Divinité M)
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L’élément variable est ici le 680 représentant un oeil de valeur: ut dans le
groupe Chol. D’aprés Aulie et Aulie 1978 p. 132 Wut signifie visage. ocil, fruit.
II peut étre le nom de la divinité Nt
Glyphe 2C cf Planche 1
tltOt0.181 :713a CHA’ BOL-ah KIN
Cha’ Holah Km
La 2éme cntrée du soteil
La forme anthropomorphe 101(1 représente le Dieu Soleil de vateur KIN.
Palemique: cf. planche 1 tt. ICOQa. 181:7 l3
Temple de la Cmix
CHA BOL-ah NA’
Cha’ [-lolah Na
La 2éme entrée dc la mére
La fonne anthropomorphe lOOOa ix la valeur: Na’ (mére) en Yucatéque et en
Chol d’aprés le Cordemex p. 545 et Kaufman et Norman 1984 p. 126.
Piedras Negras
SiNe 3
cf. planche 2
t1.1043.181:713 CHA’ BOL-ah CHAM
Cha’ l-Iotah Chamn
Le 2éme entrée de la mort (divinité)
La forme anthropomorphe 1043 représente un téte de mort de valeur: Cham
(mort) en Cml, cf Aulie et Aulie 1978 p. 52.
Quirigua: ct. planche 2 l.ll.1018c.IÑI :713a
SiNe A
U CHA HOL-ah WAY
U Cha’ Hotah Way
La 2éme entrée de l’esprit compagne
La forme anthropomorphe 1018c est lue: Way selon Houston et Stuart 1989.
Or Way signitie esprit compagnon seton les mémes auteurs.
Quirigua: ci planche 2 1 3.VI. 1006.I81:71 3a
Siéte F
U WAC ROL-ah NAI.
ti Wac Holah Nal
La 6éme entrée du ¡nais (divinité)
La tortne anthropomorphe 1006 représente le dieu mais de valeur: Nal. Seton [e
Cordemex p. 557. Nal désigne le mais en tige.
Yaxchilan: cf planche 2
1-10’ BOl-ah CHAN
Síele II
V.1003a181:713a
HO’ BOL-ah CHAN
1-lo’ Holah Chan
Le Séme entrée du serpent (divinité)
La forme anthropomorphe 1003a représente la téte du Dieu serpent de
vateur: Chan (serpent et cid), cf. Aulie et Aulie 1978 p. 47.
Toutes ces expressions indiquent l’entrée de divinités différentes: serpent,
soteil. mort, mais, mére etc. associées avec la lunaison.
Yaxchitami
Limiteau 48
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Glyphe X
En 1930, Teeple a démontré que la forme du glyphe X est déterminée par
le coefficient du glyphe C soit 6 formes variantes: Xl ix X6.
Ces formesvariantes ont également été étudiées et confirmées par Thompson
en 1950 p. 241-242.
Glyphe Xl
Ce glyphe est associé avec le gtyphe C de coefficient 5 ou 6 d’aprés les
exemples de Thompson 1950 fig. 37.
Nous rencontreux deux types principaux:
lcr tvpe: ej Planche 2
Palenque TCF
Al 1
58.155:518c ZAC o-c(i)
Zac Oc
brillante exírémité
Le superfixe 155 est ¡u: o selon Lounsbury 1983, al ‘élémen
(pied, extrémité en Chol) d’aprés Aulie et Aulie 1978 p. 89.
Copan Stéle M
cf. Ptanche 2
58.279EP: 102
1518: ci solÉ Oc
ZAC o-c(i)
sae oc
brillante extrémit.é
Jci le postfixe 279 de valeur: o remplace t’affixe 155 et le suffixe 102: ci,
l’elément 518c.
La 2éme type du glyphe Xl, présente plus de difficultés pour sa lecture.
Nous donnons ici seulement l’exemple
Qurigua Stéte J
cf. Planche 2
565 :709/666:7 12 ta-ch(a)? CI-I’AB
tach ch’ab
sorcier erdateur
D’aprés le Cordemex p. 751 (ah) Taach signifie sorcier en Yucatéque.
La 4éme élément 712 est lu: Ch’ab créateur selon Mc Leod 1991.
Glyphe X2
Le glyphe X2, est associé ayee le glyphe C2 de coefficient 2 d’aprés Teeple
1930 et Thompson 1950 p. 24.
L’ensemble des exemples donnés par Thompson représente la téte du Dieu
C (1016) dans les machoires du monstre «Cauac» (528P) ou infixé dans l’élément
528: cu
lci nous avons distingué deux types:
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Piedras Negras Linteau 3 173:10t6528P.
cf. Planche 2
CH’UH mi-c(u)
Ch’msh mnic
La divinijé coaverte
[ci nous avons la tecture syllabique: mi-c(u) mic. Le terme n’est pas retrouvé
dans les dictionnaires coloniaux Chol et Yucatéque. Une lecture proche: Muc
(couvrir)
Piedras Negras Stéle 3
cf. Planche 2
lIl.278:528<32.l 016) CX C.1-i’UIJ za-c(u)
Ux ch’uh zac
la 3érne divinité Manche
lci l’étément 528 remplace la gueule ouverte du monstre «Cauac» de valeur:
cu.
Le superfixe 278 a la valeur: za sebo N. Grube (communication personnelle>
sott la lecture za-c(u) soit Zac (blanc).
Glyphe X3
Le glyphe X3, est associé ayee le glyphe C de coefficient 3.
Nous avons distingué 2 types:
lcr type: cf planche 3
Patenq oc
Temple de ta C.roix
1 65a.622:26 ah 2 po-ch’(i)
ah 7 poch’
la coaverte
Nous avons proposé la valeur sytlabique: po-ch’(i) soit po pour [‘élément 622
et ch’i pour le postfixe 26 allographe du 77 représentant une ajie.
La transcription do préfixe pose plus de difficulté il peut étre l’affixe 165 de
valeur: ah.
Or d’aprés le vocabulaire Chorti de Wisdom 1950 p. 571. poch’i signifie se
couvrir, couverture. Cette expression peut étre rapprochée de celle de Girard
>949 vol. Ip. 101.
peéka oh (la pleine lune)
La 2éme type peut étre la forme logographique (tu glyphe précédent it est
transcrmt:
lxkun Stéle 2
cf planche 3
1657.68 1 ah 2 POCH’
ah Poch’
la converte
Glyphe Xl
Le gtyphe X4 est associé ayee le glyphe C de coefficient 3 ou 4.
Nous poovons distinguer 3 types:
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ler type: cf planche 3
Piedras Negras Stéte l 701:t l.683h.l 1 TUL (u) 111-1 (u)
Tul LJh
assise la lune
Naranjo Stéle ¡3 701:683b TUL-ah
Tutah
était assise
Le premier élément 701 représente 2 jambes entrecroisées. Nous l’avons lu
Tul (siége) ou Tur en Chorti.
Dans le ler exemple, l’élément 683b est encadré par 2 affixes: 11 dc valeur
U indiquant la valeur logographique: UH (lune) et non AH.
Soit la lecture: Tul uh (la lune assise).
Cette lecture est proche de l’expression Chorti: Turu uh (assise ¡a lune)
désignant la lune croissante d’aprés Girard 1949 vol. 1 p. 101.
Dans la 2éme exemple l’élément 683 b nc présente pas de complément
phonétique II peut étre lu: ah comtne te suffixe verbal perfectif: -ah.
2éme type: cf planche 3
Yaxchitan Linteau 46 701:t046. TUL-LAn
iut-ah
était assise
Ici l’élément 683b est remplacé par la forme anthropomorphe 1046 indiquant
le nombre 10 de valeur: lahun ou lah.
Or Lah est un sufixe verbal positionel perfectif d’ou la lecture: TUL-LAH
(avait siégé 00 était assise).
3éme type
Ce type représente un étément principal non transcrit dans le catalogue de
Thompson 1950. II ressemble ix une sorte de grecque avec une téte anthropomorphe
non identifiée, cf Piedras Negras Stéle 36.
Celte grecque est peul étre un élément représentant le sang d’aprés Stuart
1988.
Clvphe X.5
Le glyphe X5 est associé avec te glyphe C de coefficient 4 ou 5.
Nous avons distingué 2 types:
ler tvpe: cf Planche 3
Quirigua 173.IO3Op. mi-c(u)Zoornorphe P rule ou muc?
couvert 2
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tci nous avons la lecture syltabique: mi-c(u) mic. Le terme nest pas retrouvé
dans les dictionnaires coloniaux Chol et Yucatéque que nous possédons. Une
lecture proche serait: Muc (couvrir). Alvarez en 1980 p. 104. nous donne
l’expression Yueatéque: tu mucaan u (elle se cache la tune).
2 ¿me type: cf Planche 3
Palenque Temple XVIII 129:528b. l¡1030pFabtette Nord
yu-c(u)
y uc
it est difficile pour l’instant d’interpréter ce glyphe.
Glvphe XÓ
Le glyphe X6 esí associé avec le glyphe C de coufficient 6. Nous avons
distingué 3 ypes pricipaux d’aprés Thompson 1950 fig. 37.
le tvpe: cf ploinche .3
Quirigua Stéte F 561:526/25.1030b:57 CHAN CAE ca ZIHUM <‘e
chan cali ca zihum
2 fois née du cid et de la lerre (la tune)
Si le pretuier glyphe peut étre lu: Chan et Cali (cid et terre) le deuxiéme
glyphe en revanche présente des difficultés de lecture.
Néantnoins nous pouvons le tire: caZIHUM (zi). Le complément phonétique
zi (57) indique le logogramme ZII-IUM (naisance). Le présence de ca (25)
signifie 2éme ou doubte.
Elle est proche de l’expression: ca’ pul zihil (renaitre une 2éme fois ou étre.s
baptisé> cf Cordemex p. 31)1,
2 ¿mc’ tvpe: cf planche 3
Naranlo Stéle 29
561:552/709 CHAN ta-k(u)
chan tak
céteste frére
¡ci nous avons la forme syllabique: ta-k(u) soit tak.
D’aprés le Cordemex p. 761, Tak signifie frére ou soeur qui succéde Lun ix
l’autre de la ruSme mére.
3éne type: of planche 3
Copan Stéle A 168:281EP Al-MW KAN
:íhaw kan
seigneur précieux
L’affixe 28! de vajeur Kan (jaune> a également le seos de préeieux.
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Glyphe B
D’aprés les exemples donnés par Thompson 1950 fig. 36 et 37, nous pouvons
donner le tablean de 8 exemples différents du glyphe B, cf planche 4.
1 Piedras Negras
Stéle 12
2 Palenque
Tetnple Cmix
3 Copan
St=IeA
4 Quirigua
Stéle E Cólé Est
5 Quirigua
Zoomorphe O
O Quirigua
Zoomorphe P
7 Naranjo
Stéte ¡3
8 Naranjo
Stéte 29
204.287EP: 1 10. 187
513b.¡87
1.516,187:229
l.757:110.J 87.228
232758:IIO/743.] 87
513. ¡:758: 110. ¡87
1 .758: 110. 187
1. 287EP: r lO. 187
u ch’oc kaha’ son jeune nonl
u Raba’
u kaba’
Son nom
50m1 nOfli
u ch’oc kaba’ son jeune notn
u ch’oc kaba’ son cune floma
u ch’oc u kaba’ son jeune son nota
u ch’oc kaba’ son jeune nom
u ch’oc kaba’ soil jetmne non
Dans ce tab¡eau, le glyphe B peut prendre 8 formes variantes. L’élément
commun est l’affixe 187. 11 a été tu: Kaba’ (nom) donné par Stuart. L’autre
élément est le glyplie: u ch’oc (son jeune) réalisé par les signes atlographes: 1!
232, 758:110 et l/204.287EP:1l0.
En effet, d’aprés Kaufman et Norman 1984 p. 119, Ch’oc signifie jeune,
enfant.
En Cborti, Girard en 1949 vol. 1 p. 101, ix noté l’expression: éok e uh (jeune
lime) désignant la lune décroissante ou selon nous la nouvelle ¡une. Cette
expression doil étre translitérée = ch’oc oh, confirmée par Wisdom 1950 p. 728:
cb’oc (vert, non mOr, jeune).
Elle Peut étre rapproché de l’expression Yucatéque: paal u donnée par
Alvarez en 1980 p. 103.
Glyphe A
Le glyphe A indique le nombre de jours du mois lunaire soit 29 ou 30 jours
(cf planche 4) Ce glyphe est formé de l’élément principal 683a de valeur Winic
(2<)) Cette valeur est confirmée par le complément phonétique: ci (102). II est
suiví des cofficients 9 ou 10. Nous aveus ici ¡e seul cas oá la marque des unités
suit la marque des vingtaines.
Leeture densemble de la Série Lunaire
Nous allons donner jel 6 lectures phont%tiques de série tunaire que nous
avons pris parmi les exemples publiés par Thompson en >950 fig. 36.37.
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Chaque série est une phrase composée de 2 groupes verbaux.
Le lcr groupe verbal désigne le nombre de jour écoulés depuis 1’arrivée de
la lune.
Le 2éme groupeverbal désigne le nombre d’entrées exprimées par l’expression
verbal: l-lotah suivi du nom d’une divinité ditiérente: Na’ (mére). Cham (mort)
Ut (ocil) Km (soleil) Chan (serpent) etc.
La phrase se pour.suit par le groupe sujet comprenant un glyphe nominal
désignant l’aspect de la lunaison, suivit de l’expression «son jeune nom».
La phrase s’achéve par te nombre de jours (29 ou 30) du mois lunaire.
1. Palenque: Temple de la Croñx (cf planche 5)
V.t029:126
740:24.125
III 00(la. 81:71 3a
t.65a.622b:26
SI 3h. 187
683a:l X.
lb bixi
buli
Cha’ Hotah Na’
ah poch’
u kaba’
l3olon Winic
(depuis) 5 tjours)
était arrivéc (la tune)
La 2éne cntrée de la mere
la couverte
son nomn
de 29 (jours)
¡ci la série lunaire peut étre paraphrasée comme suít:
(Depuis) 5 (jour) était arrivée (la lune) la 2éme entrée
couverte son nom dc 29 (.jours).
de la mére. la
2. Piedras Negras Stéle í cf planche 5
A9 VIII.713a,181:24:126
III. 1 043.18 1. :7 1 3a
701:tt.683b.lt
.758(t lO >.t 8?
683a.X
Waxac Huthali
Ux Hotah Cham
Tui uh
u ch’oc kaba’
lahun winic
(depuis) 8 (j’.urs) était
arrivée (la lunc)
La 3éme entrée de la mort
la tune assise
son Cune nom
dc 30 (jours)
lci la paraphrase peut s’écrire:
(depuis) 8 (jours) était arrivée (la lune)
assíse son nom de 30 (jours).
3. Yaxchilan Liníeau 2/cf planche 6
la 3éme entrée de la mort la lune
VII. 1029: 1 26683a:2:t26
Itt. 043. l8l:?t3a
70 1. 046
683a.tX..
¡-Iuc bixi
huí
Lx [-iotahCham
Tulah
Bobon Winic
(depuis) 7 (jours)
était arrivée (la tune)
La 3énie entrée dc la mort
(la tune) assise
de 29 (Jours)
Dans cette série lunaire, le gtyphe E a été omis par le scribe. Ce qui nous
donne la lecture suivante:
(depuis) 7 (jours) était arrivée (la lune) la 3éme entrée de la mort (la lune)
assíse (son nom) de 29 (jours).
fíO
Alt
BIt
A12
B12
A 13
Al O
El
CI
B2
ESa
B5b
A6
Búa
36b
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4. Palenque Temple de la Cmix Eeuillue: cl? planche 6
AtO X.740:24.125
BtU V.680.181:713a
Alt 58.t55:SI8cBtt 204.287EP:ltO.187
At2 683a.1046
Lahun huti
lb’ Holah Li
Yac Oc
u ch’oc kaba’
tahun winic
Cette série tunaire peut se lite:
(depuisi lO (jours) était arrivée (la lune),
la brillante extrémite, son jeune nom de 30
5. Copan Sí¿le A: cf planche 7
A? XV.46:82EP: 126 Hotahun huti
B7 VI.680.181:713a
AS 168:281EP
BR 204.516.187:229
A9 79:628:tX
Wac ilolah bit
Ahaw Kan
u kaba
Bolon Vlinic
(depuis) lO (Jours) élait
arrivée (la tune)
La Séme entrée de i’oeii
(divinité>
a briltante extrémité
son jeumie noto
de 30 (jours)
La Séme entrée de l’oeil (divinité)
(jours).
(depuis) 15 (Jours) était
arrivée (la tune)
La óénie entrée de 1 oeit
(divio ité>
te seigneur precicus
son nonl
dc 29 (jours)
Cetie série lunaire peut se tire:
(depuis) 15 (jours) était arrivée (la lune) la
seigneur précieux, son nom de 29 (jours).
6éme entrée de l’oeil (divinité) le
6. Quirigua Stéle J cf planche 7
A13 [V.713a.181:24:126
Bt3 Vt.1043.ISt:7t3a.82
A14 565:709/666:712
B14 204.758:tlO.187
A15 683a.1003a
Chan Huthati
Wac tlotah Chatn
Tach Chab
u ch’oc kaba’
Bobo Winic
(depuis) 4 (jours) était arrivée
(la tune)
La 6éme entrée de ta rnort
sorcier créateur
son jeune non~
de 29 (jours)
Cette série lunaire peut se lire:
(depuis) 4 (jours) était arrivée (la [une), la 6éme eutrée de la rnort, sorcier
créateur, son jeune nom de 29 (jours).
Soit de fayon plus générale nous pouvons tire la série lunaire:
Depuis X jours est arrivée la lune. La x entrée de la mort... son jeune nom
de 29 ou 30 jours.
CONCLUSION
Pour la premiére fois nous pouvonsdonner une lecture phonétique d ‘ensemble
en Maya Chol de la Série Lunaire grate ix notre nouvelle table syllabique de 77
valeurs syllabiques notées par 404 signes. De méme les expressions Chorti pour
les phases de la lune recueillies par R. Girard en 1949 correspont étroitement ix
tino’ omouvo’lle lecture de la serie lunaire... 67
des glyphes de cette série. La traduction générale pourrait se présenter de la
fayon suivante:
Depuis x joar éíait arrivée ou achevée (la lune).
—. La x entrée de la mort, neil, mére, maN, soteil, serpent. esprit compagnon etc.
Le nom de cette lunaison —son jeune nom— de 29 ou 30 jours.
B[BLIOGRAPHW
ALvAREZ, María Cristina L.
198(1 Diccionario etnolonguívtic¿’ del idioma niayc¡ Yucateco dolonial, vot. 2. CEM.
tJNAM. México.
AmíL. Wilbur y Evclvn Aí <mc
1978 1)/oc iooario Ch ol-Español , Español—Chi oh. tnstituto ¡ ingoistico (le Verano, México.
BARRFR,x ».‘csQc;Es, Alfredo
1980 1)/cclimar/o Moivo, C.orolemex Mava-Español, Español-Mayo. Ediciones Cordomex
Mérida. México.
Bmcicsrrc, Vitoria
986 A (hoinruar ofMayan Hieroglyphcs. Middte American Research Institute Pubí. 56.
Tutane University New Orícaus.
CARI soN, John
198$ «tic divine lord dic Maya Ciad Cas dic personification of K’u divinity .spirit and
ihe soutc>. In the 46&mc Congres mmcm. Amerie. Amsterdam.
DÁvc>í ‘sm. Michel
1987 Le d¿chiffiencenc cte 1 ¿enture Moya: Bilatm et Pe,xpeo.tives. Thése d’ Etai. Ecole
des 1-lautes Etudes en Sciences Sociales. Paris. France.
1989 Le déchitfrement de ‘Escriture Maya: Una nouvelle table syltahique. Revue
.4 ,no’,-itídio. ni’ 14. Paris. France.
GíÑAED, Raphael
1949 Los Chortis ante el prcbhemo Moivo. Ancicone ti brairie Robredo. México.
HOLa nc. Steptíen. y David STI.’Awr
1989 «Thc way glypl-m: Evidence for ‘Co-cssences’ among the classic Maya». Researoh
Reporís cm cinc ¡<‘<it Mayo> writing . n.« 30. Cenrer ¡br Maya Research Washumígtomí.
L’8 A.
KAI.’í’MAN, lerrence 8., y William NORMAN
1984 «Ami outline of Proto-Cholan phonology morphology aud vocabulary». [u Phoneiicisnm
‘o .
4’fo:ya,i /-Iíú’ogly¡’hic Wniting. pp. 77-166, tostitute for Mesoaníerican studics
state Univcrsity of New York ar Albany Pubí. 9.
K EmiLy. David H.
1976 l)cci~,hening dic Mayo soript. Universitv of ‘texas Press Auslin and London USA.
Lc.mí: NsDV[ic y, Ftoyd Ci.
¡983 «Cilyph values: T:99, 155,279,280». Un Concr(butíons lo Mayo H(eoglvphíc dcci-
pherníe,ít, 1, pp. 44-49. Human Relations Area Files. New Haven Connecticut.
68 Michoel Da vausí
Mc Lc,oo, Bárbara
1991 «Re-Tooling the Lancet: A Rcinterpretation of btoodletting pbrases at Yaxchitan».
Paper presented to dic symposium on the iconography and dynastic hissory of
Yaxchilan Austin. Texas. Ausrtin. ¡ISA.
Rtsc,ic, Wiltiarn
1988 «Of Mice and Monkeys: The value and Mcaning ofT. 1016 the God C Hieníglyph».
Research Reports on Ancient Mayo Writing. 18 & 19 Center br maya rcscarch
Washington USA.
STUAIU, David
¡987 «Ten phonetic sytlab]es». Research reporis on onciení mayo writing, ni 14.
Center for Maya research. Washington. USA.
1988 «The Rio Azul cacao pot: epigraphic observations on thc function ol a Maya
ceramie vessel». Antiquity. vol. 62, ni 234, pp. í53-t57.
1989 Copan Mosaics Projets Copan Note 63. Copan Honduras. Comments on the
Temple 22 inscription.
TAUBE, Karl A.
1989 «Tbc Maize Tarnale in Ctassic Maya Diet». Epigraphy. and art. American Antiq-
uicy, vol. 54, pp. 31-51, ni 1.
TEEPLF., John E.
1930 Moya Astronomy. Pobí. 403. Contrib. 2. Carnegie Institute Washington USA.
Tm«cssm’so~, Erie J.
1950 Moya Hic’roglyphic: Writ¿ng aná introduction, Pubí. 589. CI’W Washington. USA.
1962 A Catalog of Maya hieroglyps. University of Oklahoma Press Nominan,
WIDOM, Charles
t950 «Materials on the Chorti Language». Microfilm collection of Manuscripts cm
Mido/le American cultural anthropology, 28, pp. 443-1.135. Univcrsity of Chicago
Library.
Une noavelle lecture de la serie lunaire... 69
Dianche
SERIES LRNMRES GUYEtJES
CiI.yphe : O
o
o
•‘i:3í1.1C116
SAlí Cii’ ud
Nah Ch’uh
1 efl( 30,1,) cIa
dIvino (luxe
j.c
2Dfl
XII .6HScWI:i26
LAIlCIiAN hu— 1 ‘(ya)
t,ahc:har huí
do país )i 1’ ( ] accra
Atair arrivóe( la laica)
]V.(lía.iS1. :2’U126
CHAN• HLJL-ha—tl(ya)
Chau dial —hai—i
( depuis ( jeura )é talt
arrivéo la luxo)
150
XV É45 82SF; 126
míO’ LAIIUN ha—li (ya>
Ho’ jaharí huí 1
(dejmis >1 5( joara
átait ac’r’ivée (la jauja
101=
u
X. Hl0: 24 . 126
LIARON ha—l.t (ya)
bahun huí
(dejiula )l0(jcurs)átait
arrlváo(la lícita>
140
XIV. 45 : 6630 126
CHAN L.AI[UN( hu)HIIL—y(a)
Chan lahícír hall
(depuia)1’l(j cure
¿calI aTil Véca ( l.a ] aíre)
SY+D
644:126/561 :23
CHUR—y(a) CHAN(na)
Chacal LIhan
avail. dOgO dacia lo
del (la lame)
V.585:126/739. 120
Ha’ BIX-y(a) SAI]
mio’ Dlxi Nah
(daríaIs >5< .joara)étalt
dreaeéa (la lucio)
(ilyj¿ha :
4
8.t(cSO:yl3a.1131
NAcí i[Ol.—ah LI
Sal: ¡la IaL 1k
La Idi-o occtréo de
LoeS 1 (cíjeIlcité>
II .lOiOa.1S1 :71%
CHA’ HilL—ah Kí.N
Cha’ holah Sin
La Odruca eccl:róe dir
ccojcci.l
2C~
1l.lOOOa.l8l :YI3a
CHA’ HUí—ah SA’
Cha’ Holah Ra’
La Sorne euctrc,e da
lo ciCre.
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Plarceha 2
SERIES tjUNMRES : GLYPHES
Clyphe C
u
1] .1OII3.clOl:713a
CHA’H0L-ab CHAN
Cha’ Idejah Chaní
La Séc;.a ecctr4e de
la ncecl[ ( divincltA
l.I1.lOlSe.lS1:[.3a
U CHA’ 1101.-ah HAY
II Cha’ Helah Hay
i,a SOcas sc; UpÉ-e de
j ‘espsI U eacscagccocc
u
U WAC IIOL—ah NAL
U Nao IIelah Nat
La ¿Oria elc kc~c
5a cEs
cícala (divic;i 1
V.1003a.lS1 :713
HO’ H0L-alc CHAN
He’ IIolah Chau
I..e 5ácne acctróe da
eerpemt ( d.t’.’~ riftú
91xrctce : X
513 . 155: 5! dc
NAO ectil
Sao er
bri II acci;e e zírérnIté
ox1~
58.279FF .109.
NAO o—ok)
zeo 00
brliia¡cra extrúmitó
u
565a:709/icSÚ: 712
la—oh (a>? CH ‘OIl
teoh Ch’ ab
cerol sc Oméaciecsr
X2
1731101652SF
CH’LII cal—e>
Ch’c;h cejo.
la dlvíc: 1 tú oecsvec’te
X2~
111.278: 528<}=ÁoiÓ>
UN CH’UH za—e(a)
Ilx Ch ‘td; zar
le lome cli vlcciU¿ hiecceha
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FI ac;ohe 3
SERIES LuNAIRES : GLYPHES
Xl~
165?. 622:26
ah? po—eh’ (1
ah? poe E
l.c.tícccvc=ctcc
Xi
701:68%
LL’L-cclc
ccl ah
<rail icaujaca
xr
129: 528L. ?/1(130F
ya—o(cc>
víco
e
X3~
165?. ¿8?
ah? FOCtI’
alc? Partí’
la ocaverte
701 :ío’íÓ
TUj,-j.AH
Ial ah
¿CaIr arnajee
x6—
561: 526/25. InSOlE: 57
CItAN CAE ea Li IIUN ( zI
ohamí caL ca zlhuic
cia ola] ar de la l.acra
2 Cele ccta/e].le c’e’ceir
~I~
701 :1? ¿¿lE. 11
TUL (a> UH (a>
Tal ah
cal. oua .L ea la 1 accía
lc’3.lO501!’
ml—o (u)
cc jo/mao?
561.: 552/109
OlíAN La—k( a>
chan cok
cúleate irÉ-ra
..¿8:=S1EF
AHAN KAN
Ahaw Ramí
Sólgícear préolaax
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Planche It
SERIES LIJNAIRES : GLYPHES
Clypha B
sia o)
204.287FF: 110.187
u dho—e(o) KARA’
u ch’oe haba’
somí jeune ríen
513b. 187
u KARA’
u kaba
sorí caece
u
1.516.187:229
u ? KABA’(a)
u. ? haba’
comí lema
<5)
Mío
0’
1.757:110.187.228
u clic—o(o) KABAXa>
a eh’Ole kab&
aomc jaumía icoma
232.758: 110/743. 187
u oh’o-cz(.o> KARAMa>
u ohoc haba
seca jaacac ccecTc
513.1 .758: 110.187
u che-Cío> KARA’
u eheo kaba’
comí jeacce udc,
7 tr~~k~
1.758:110.187
u ch’o-c(o>KABA’
u chod haba’
Con jeana nema
1.287EF:11Ol.187
O dho—o(o) KARA’
a chee kaba’
Son jalimie ucea
Clypha : A
lOA
683a:102 .X.
NiNiCteI> LAHIJN
simíle lahacc
30 (jcars)
lOA
653a. 1046
WTNIC
wicclo lahumí
30
9A
p~pp
79: 628: IX
o? WTNTC ROLON
wlmcic bol oca
29
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Planche : 5
LES SERlES tSuNA1RES : TEXTES
> PALENQUII : lENFEE OIL LA 0101=
U. 1029:126
¡c
10-»4 126
li.?ClOlOa.lSltTl3a
i¿5a.¿221c2¿
51 lb. 18?
¿lila: IX
lío’ bit.
bical.
cha’ helah ¡ca’
ah pccelc
u kaba<
bol ola wlicic;
(dapala>5(joccra>
¿[alt arrIvé.e
lía jacca>
la 2éíre accrr’éC
de la udc>:
lo Cacceante
aehc cccccc
de 20 Ijeare>
2> VíBORAS MECHAS : STÉI.E 1
mQQ~
Al)
B
~rn
Viii .?jlo.j81 :24:12¿
íií.ío’íí .181 :715a
101 :1 j . ¿¿lb.
758< 110>. 11?
681 c.c . Y..
c4axae hajahí
holah c.x chace
[al ah
u Rabo’
bale iccainle
clepccisid( j ccccc’s
¿raIl, arel vos
(la 1. IcIce
la l¿ccce c”ctc~$e
de la cuasi.
la lacca. ocalaa
aeicccecr,
cje 29 (jedes>
5y
Mi?
Al?
II
2C
III 1
53
MI?
A9
8
lo
Xii
1(1,1
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l’jacictjca : 6
LES SERIES LONAItIES rEx’rEs
3> YAXCHI tAN j,í.NTEAU 21
VII. 1 029:126
¿83c:2:226
111.10113.1131.: lIla
bac blal
laccí 1
1,1 he jal; ‘dcaicc
(ciapala 1?> juana>
«cali. arrlv¿a
la jcccce
1,, Sécra cccl <‘¿e
cIa la íu’cui.
tal aIx
La lai;alrcle
(la iacra>aaalao
2.9 huaca>
4> FAI.ENQjii? : TEMPLE. CE LA LRCIX EFUILLUL
AO~
B0~
A2~
U. ¿130. 1 131:713a
513. 1551 519e
201<. 281LF : 110 . 181
¿SSo. 1046
i ahícca huí 1
ltccci, U.
zar oc
cdc ‘a,? kajca’
jcclccccccqluclc
iclepala>lO(joac-e>
é[altarviecÉ-e
la laixe
la 5dm,’, en UPÉ- e
cje, 1 ‘aet Ti ‘ljvinit¿ 1
la hni ll.ccccta
asiic?É-alf¿e
.ccccc jaulas cccii,
10 1 .ieícc~e
A6~ SU
7Olj . lOllíS
¿día. IX
Xli
SA
lCD
SU
Xi
‘CA
